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QUOTIDIEN POLITIQUE 

L'anniv2rsairE dE la libÉration de 6aziantep 

S'il IB fallait, un hÉrOismB-plus grand encore 
serait d8ployé pour la défense de la nation, 

dB la patrie Bt de la RÉpublique 
\~ -· 
!Ill ·~·A... ,\ l'oecngion de la celc4 tes jour:. d'aul'i.sl glorieu~es . Je vous 
'1a;i~ 1 i.ièm~ anniversaire de la Iib~ra- bai!-io Ios 1nains, mon Gra11d. ~; Ce titre, qu'ils portent connne un 

brillant moral, a été attribué à 
cenx qui. seule et abandonnés - sana 

"lfalk ia~l(>.p, une grande 1 éunion. Il eu 
lfrlu.ve~i. J.eR originaires de ~;a1_1antep 

hi. ta ~ent à la réunion runs1 que­
~iilt ~!\lants ont aclre!':-ê le télégram-

'1 • Atatürk : .. 11 Grand Sauveur Ataturk 
'aile ANKARA . 

liii11 8 du Halkevi sont pleines 
'&>.iu8

9r do milliers de co>npatrio­
ir0Pour célébrer le 16ième. an-

11e la libération de Gazian· 
1 év 

Co 0qué la dlifensE de Gazian· 
~ nstitue une des pages glo-
11~ notre histoire nationale, au tt: qu'Anafarta et Sakarya •up/6nse qui a reçu sa récom­
·~ me par les paroles, qu.e 

~ d 9 ' consacrées lors de 1 anm­
Qu ~ l'année dernière, et q~i 
~ è Cho mondial, a éli' réah­
kr la force puisée en vous. 
~l~:nhct Sauveur. Je suis l'hom· 
•r• eurou:i. de la terre de ce 

"Il~ '1~ziantepli • réunis ici ainsi ''t assistance m'aient chargé 
'et Primer leur reconnaissance 
~ ~ect et de rue faire l'inter· 
lell'entiments qu'i\a nourris· 
'llli,:h!ous, le grand Sauveur, 
'Pc 1 notre histoire de beau­
~•es semblables au point 

0 orrions en cJlébrer ton; 

ALI KILIÇ 
.\tnt.ürk a rl-ponùu en ces ter1ucs : 
.\u 1lèputé de nazinntcp. )1 Kili~· 
.\u lialkevi d'Ankara. 
J'ai reçu votre télégramme m'an­

nonçant la bonne nouvelle que vous 
vous êtes réunis au Halkevi en vue de 

autre secours que celui d'un nombre 
restreint de héros turcs qui s'étaient 
ralliés aux héros de Gaziantep - ont 
ont valeureusement :auvé leurs foyers 
sacrés en luttant co .tre des armées 

célébrer le I6ième anniversaire de eunemies que l'on croyait les pfiûi 
Gaziantep qui constitue une page fortes et qui étal< Jt puissamment 
inoubliable et ineffaçable dar.s l'his- outillées. 
toire des plus grands actes d'héroïs- Je désire que tous les compatriotes 
me de notre révolution. qui entendront la lec 'ure de ce télé· 

Je voua prie de bien vouloir trans- gramme soient sût 1 que ces jours 
mettre à tous les précieux et géné- d'héroïsme que je ra ·pelle Ici revivent 
rewi: camarades qui sont réunis là dans ma mémoire e .• actement de la 
l'expres•ion de la joie infinie et du même façon qu'ils se sont déroulés. 
bonheur que j'en ai ressentis. Tl faut que l'on sache qu'il est in-

Gaziantep et les Gaziantepli sont dubitable que si un jour les intér6ts 
réellement les plus heureux de 'l'ur-

su périetll s de la Nation, de la Patrie quie. Car dan& tous les coins de la 
Turquie une lutte a été menée pour et de la Républ!que l'exigeaient ils se­
la liberté et la révolution, pour l'ob- raient prêts à faire preuve d'un hé­
tention du véritable turqulsme. Mats roîsme plus grand encore que celui 
il y a sans doute une raison pour qu'ils ont déployé alors. 
que seule Gaziantep se soit vu dé-1 Je voua baise sur les yeux avec une 
c~rner par la haute Ass~mblée N~- profonde et inébranlable confiance 
bonale de la grande nation turqute 1 to 

. d G . en voua us. 
le titre guerrier e • az1 . K. ATATÜRK, 

c --

~llleesagdoenl·,: mer Vers UDB grÈUB généralB ·i, " dE cinq survivants du "Hisor" en ~~cç 1 
' Paris. 26'. - Lt qrèvrs s'èle11de11t 

Pê aussi LI la prol'111°·e, 11ota111111e11/ à Tou-4i1 le quoique atténuée et le geler! JI est mort dans 1 aprils-midi. 
"it 1~e1 continuent en mer ~oire. Le •Jambusier necep Ali a expiré vers louse oû plusieurs 11:aqasi11s sont occu­
'111 les qui parviennent d_e le mir en vomi8sant d~s flots de pis. Lo rrcrudesce ·ce des coflfils est 
'.~ 1 signalent que l'hiver se- sau,i. 1111~<e <'Il relation t71Je-· le congrès annuel 
~ UJe sa vigueur,dans touteB f:\taifi désormais. seul· . du parti COnll/IUnlStt qm s'ouvre aujour-
a" U pays. Toutefois, la na- .u pnssé 111 nuit sans e~P0111" en 1 d'l111i â Arles. Le b1, 11 court q11c le con-

1.; "\l litre rétablie avec une attendant la !Dort. J'entendais es va- t . 
"'1lffisante 1 gne' en furie. li neigeait et faisait qres pourrait lancer :m ordre de qreve 

~~er1ct que lors de ta dernière froi.I. · qèm!rale pour toute .a France 
~:le motor-boat Ceylan.d'une L'aube parut. ,Jp sentis q ne je corn- Comme en Espa&'ne 

1u6lllte, a péri il. Karam~:·~l .; m~1.~aie à geler. Pour es~ayer de ré- Paris, 2(i. ••• L'ouverture dn Con-
·bQ' dans le port de Kulluk, a.g1r 10 me mis ù fa1ro rouler des quar- grès national du parti communist~ a 
u ai de 4 tonnes Turqut, à t10rs do roch~, à transporter de ci de ét6 marquée à Arles par une distribu-
011e Ill.abonne de GO hommes, I lù d 'S morcuaux de bois jetés à l'ile tion de jouets an:< onfants et, pour les 

~. nt été mis en pièces et ont par les va~ues; Lo .moment vint où je grandes personnes, par une corrida 
,'ll\ur . scn.t~s que Je ~ aHais plus ,vouvofr me ~ans mise à mort. Des discours ont 

~ Sm0p qui il'est échoué tem1 sur m~s iambe~. J étai" sur le été prononcés dans l'arène. 
'ti4°.rt d'Ére~li, a plusi~urs point de me ln.i~ser glisse~ sur la nei- L'agitation c ontinue 
, uti· 'a section des machm?s ge pour mourir, lorsque iaperçus m~s Paris, 26.- Cne détente est sur-

' tèrea sont inondées.Il 11 é· san1eteurs. venue dRns Io conflit des usines« Goo-
~' ù'un demi mlltre au des· Lo cadavre de Mehmed kaptan a <lri~h • à la suite <le l'intervention du 
.1 eau de l'eau et peul ôtre été i:amené hie.r de l'îlot de l\Ierkep- pr6sident du' Conseil. Les ouvri!Jrs 
'•~colllme irrémédiablement adabl.et conduit~ Beykoz où il a été ont quitté les ateliers à 

1
3 h. 30. 

1 p aPeur Tavi/;ade parait en exammé par le medecin du gouverne- Aucune détente•dans le conflit des 
l ,

0
•ture· mais il est plus ex- ment. Ce dermer en a autorisé l'inhu- transports commPrciaux"et industriels 

'~n"'au18' des vagues et don- mation ù Kav;ik. f:es antres cadavres leM pal!·ons ayant exicé l'évacuatio~ 
lie de façon plus pro· sPront ramenHo auiourd'hni. dos ga.rages.et la reprise du travail 

·~ On apJ.>rencl quo le~ vapeurs Sadtk- sa~• d1scu•.>1on. Lo pré>ident du Con­
' •ui·vivant du Hisar Te :acte ~t ->'"" uulll uu elait sans nou- ~eil convoquera aujourd'hui les d~l·i· 
~111 ~ a 6té retrouvé à 'l'îlot miles se ;;ont réfugiés, respective- galions des JlatronR et des ouvri~rs. 
~•t8 ' 8 améliore sen•1blemen t. ment dans .es ports de Zonguldak et Dans l'ahmeutation ta situatiou est S le sauver. Le comman- d 'Eregli. inchangée. 
."tt 

11d du vapeur, le premier ... "'....-..tx;-.... " .. ·-c ---"""~.., 

~,~g~~s ~~~xl'if~~~n:J:i~r!io~:~ La mus1gu~ ~rquB a la I.e mBssage Tdu ror ëeorge VI 
ui11'hmaîl 1emel, ils ont Ra dlD 1tal1enne Londres, 25. A.A. - Dans l'après-

111c à un. Vo1c1 comment C . midi à 15 heures le roi George \"I a 
~ apé du groupe raconte ~Illas Augusta Quaraut~ et ~sa!ina µronoocé une courte allocution radio. 
1~ 1 · Buonerba exécuteront au1ourd hm, au rliffuH~e. 
tt~ Pendant uclqne temps cour.a de l'émission habituelle de la Après avoir fait allusion aux messa­
. •~ues bru~s comme des Radio d~ Bari, le programme musica 1 ges de Noët de sou père George VI 

8 [Ut•, i\ un certain mo- suivant · . . . tmt il dire qu'à l'occasion °de son pro-
\ Uis trouvé an milieu de 1o Verdi : Trav1ata e strano... n11er . · oül après le conronuement. sa 
~t~e Buis hissé péniblement 2o H_uln8i Güreez : Gôlde sabah gratitu·le et celle de la reine pour l'af-
Ct ~.Plus grande que les 3° :Secib Gelat : Sima f~ctio~1 et le loyalisme des peuples de . J ~lais exposé à l'assaut 40 Occ/11 turchfoi 1 empire. 

8 Uts, sautant d'un rocher - ·- -- , Aprè~ avoir parlé des • ombres 

~l~.~is arrivé à l'ile. J'y ai ContrBbandB d'armes d inimitié el de pPur • qui s'étendent 
Qre camarad~s. Le capi- B 2· 2 sur ~•verees parties du monde lu sou-

l, d Ah erne, a. - 3 Versonues furent veram conclut : ' 

~ •it 1 . met s'y trouvait envoyées dAVant Io tribuiial sous l'ac· T 
~. a Jambe brisée·, tous d t b • ?Urnonij nous vers le mesdage 'Il\ cnsation e cou re ande d'armes en de paix et l \ 

\
1 , ar~des Maient épuisés d l'E .. c, °. >ont~ qno nous apporte ov faveur e s.pagno rouge. Le nom· la No1•I !<ais 
~ Ili .. nnouis. J'ai cru •oir 1 . ·. ' ons un sorte que cet ,,.a bre de vo onta1res s. lllssos envoyés en e"prit tr1oniphe f' 1 l '41 ' nctant Hasan kaptan ,· 1 " iua cmeut." 
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ot Espagne par es SOUJs du parti corn• En term;nant 1 · • 11 1.Q. ourd1· •t i"i·gnore ce · 'él ·1 . ·, .e roi a soaha11é à ses 
, o ,, v muaiste a evat au r5 décembre à t do 1 Em b 

•,1'~1·.,~ ensuite. Le chauffeur 6 L'' 1 suie ' . pire ritnnniqu e "anté '" 1 a 9. ame ( e cette affaire es• ua t o périt' po l' ' 11 1· e prom1'er · da11s la d 1r ' e prus 0 ur année à venir 1 ,~ , Rgent officiel u •Omintern Humbert 1 b' éd'ct' ct '•,~U t ~•ouier Noca11· a suc- D . ' ·11 avec a on i ion e Dieu. 
'. 0 • roz qm est d a1 cura en état d'arres- ---------

lio Ur. talion. b 'Il d 
~~~,~~Plus que trois. Réu· LBS rom ar s de LondrBS 
''ou l{ea espars, provenant LB nDUVBDU commandant dBs - • 
11 tle ~~ar, nous avons cous- , • Londre8, 25. A. ,\. - C' n brouillard 

' ro,tQ abri. Et nous noue forcBS impBrlalBS italiennes s'abattit subit~ment sur presque tonte 
~out ~eut lei; uns contre L l'Angleterre rendant impossible de 

~~aiQ 0 ller de geler. Xaplos, 20·- e nouveau comman- nombreuses réunions sportives. L'~-
b~~it p~Utin, :\.lehmet Kap· dant des troupes de terre de l'empire paissear du brouillard rend difficile 
r~Iy8~B parler; il avait le général Cavalero partit pour l'Afri- la circulation de~ railways dans la 

e. If commençait à que Orientnle italienne à bord du banlieue de Londres. 
paquebot Po. 

DIHE&TIDn : BtYDUID, Jstanbal Palace, lmpasst Olivo -TtL •1892 
RÉDA&TIDH: BBrikBt Zil~,l!a.3,...35 Margill'it Harti VB~kl-Tél. '9Z8h 

Pour la publfrif~ s'adresser ~lusil'l~ml"tlt 

à. la ..>Iaison 

KEMAL SALCH-HOFff'Eil-SAl>LANON-HOULl 

Istanbul, Sirktci. A~lrrfendl &ad. Rabraman Zadt H. 1'11. ZDD9'-95 

Dlrecteur-Propr"talre: G. PRIMI 

ET P I N A N CIE R D U SOIR 

LE 60mE annivErsairE 
du Croissant-Hong!_ 

Les progrès accom plis duran t 
les années de la R épub lique 

On a fèté solennellement dans tout 
Io pays le 60ème anniversaire de la 
foudation du Croissant-Rouge. A Is­
tanbul, il y n PU une réunion el une 
revue militaire. 

Dès les 13 heures, les invités el les 
érolier> commençaient à arriver à la 
salle <les conférences de l'Université. 

On remarquait notamment les élè­
ves de l'école des officiers de réserve, 
des lycées militaires, de l'école des 
infirmière~ du Croissant-Rouge et les 
étudiants de l'Université. 

A 14 heures, la salle était comble. 
Le vilayet et la ville étaient représen­
tés par le vali-adjoinl M. Hüdai Ka· 
ratabaa. 

La marche de !'Indépendance fut 
écoutée debout par l'assistance. Puis 
le dél~gué du Croissant-Rouge à Is­
tanbul, le Dr i\ e~et Usman, prononça 
les parole,; suil·antes : 

- On fêtera aujourd'hui dans tous 
le' villes et villages de la Républi· 
que turque le GOième anniversaire de 
ln fondation du <Croissant-Rouge». A 
Ista:ibul cette cérémonie débute ici. 
Jo romercie tons les camarades qui 
sout venus à la réunion. 

Sur aoixaute ans d'existence du 
Croissant-Rouge, 45 se sont écoulés 
sous les régimes anciens. Durant la 
p~ciode de quinze ana qui 8'est !Jas· 
sée sous le rég'me de la République, 
ses progrès sout tellement grands 
qu'ils sont ind 1niables. Ces progrès 
n'ont é1,1 possibles que grâce à la 
haute bieuveillance témoignée par 
Atatürk e11ver• notre société ainsi 
qu'à la protection qu'il a bien voulu 
lui accorder. 

Le docent Kûzim lsmail et le direc­
teur di CrniHSA!lt-Ronge du kaza de 
Fatih :\1. Rü~tü ont pris égale111eut la 
parole. 

Trois centres dB rÉsistancs 
subsistent à TEruel 

Le çrt111d quartier gfiniral th• ,'ialamanque a J Salamanque annonce que les assa­
co"11n1111iq:1é hier que la population civile de illants de Teruel seront bientOt 
Teruel co11tinur à~resisler, de ctJncert al'ec la é t' 

· · l . an an 11. gurn1son na/10110 e, a11x attaques dej rt!publl- , • . 
cains dout les Jllrles .sent /normes. Le commun1qu~ de Madrid affir-

Suivant d'tJutrts in/ormationj, l'un des /o)'ers me par contre qu'il ne reste plus 
dt• risistance est con.stilut!_ par !'ùnposante ca- à Teruel q e trois centres de résfa ... 
thldrale dt la ville hi.slor1que, idi/ict> d .J nef.s u . N d O 
~urtnanté d"unc coupole d deux oirp.s, et dont tance, le Séminaire. au or ueat, 
le retable e.st ornl de no1nbreu.tes .statues dans la caserne des gardes civils, un peu 
le qoût dt l'école florentine. plus à l'Est, et l'immeuble de la 

De Saragos.se,on .signale que de nouvtau.t ren 4 

forts franquistes avancent rapidement ver:;· Te4 Banque d'Espagne. Le centre le plus 
rue/ pour délivrer la garnison assiégée. important est celui constitué par le 

On se .souz1ie11t que les pre1nier.s renfort~ di· 
rigl.s .sur /a ville par le genéral .lfranda ve4 séminaire où sont retranchés -400 
naienl de la région plus p,.oche d'Alhnrraciu. 
Ce .~ont ceu.r qui ont engagé les udliritn.s au 
Sud de Teruel. 

• 
• • • Pan11, 2 6 . - Le communiqué de 

gardes civils avec femmes et enfanta 
ce qui it111>ose quelques préca11tiona 
dans la lutte qui sera menée pour sa 
conquête. 

La fin de la guerre 
approche en Chine 

Dla.is on ignore, dit Dl. Helsey, si ce 
le commencement de la. pa.ix ... 

sera. 

FJ?ONT Dl/ NOl?/J à fixer le maniant de l'indemnité que 

Changhaï, 26. A. A. - 0.1 apprend 
de source chinoise que les irréguliers 
cbinoia qui combatteul aux confins 
des provinces de Ilopei et de Chan­
toung reprirent les villes do Yenchan, 
Yangsin et Loling. Ils auraieni pour 
objectif de rompre les lignes de com­
munications japonaises le long •ln 
chemin de fer Tient8in-Poukeon, 
La m ise en valeur d u territoire 

devra payer /e Japon el aUSSÎ 0 COll/lai­
fre la façon dont Tokio mmntiendra les 
enqaqemmts pris. 

011 relève que le Japon n'a pas ~ncare 
répot!u ,; la noie anglaise au sujrl des 
al/aques contre le Ladybird. 

,If. Edouard Hefsey téléqraphie de 
lï10nqlwi au « Joumal » : 

« i.a /in de la guerre approche mais 
011 iqnore si ce sera le commencement 
de ia />Oix. » 

A l'issue d~~a ~:::!~:ie, le cortège Tokio, 26 A.c:.nqui~'ageuce Dom~i Un mBssagB du Mikado au PBU-
s'e8t formé dam; t'ordre suivant , ta communique que 10 gouve!'Dement plB nippon nst attBDdU 
faulare, puis les élèves de !'Ecole des nippon a approuvé hier en cor.Rail de 11 

Officier.i de ruS0i'V6 et C0UX des ly- cabinet le plan fondamental pour ('01'· au1"ourd'hu1" 
cées militaires,!<' groupe des sapeurs- ploitation de la Chine du Nord ~labo-
pompiers et celui des infirmières du ré par le comité ministériel constitué Tokio, 26. A. A. - L'Empereur, 
Croissaut-Rougr\ si émouvantes sous à cet effet.A ta suite de cette décision, inaugurant la 73ème session de la 
leur bonnet blanc. Des camions por- le premier ministre le prince Konoye Diète ce matin, adressera un mesoage 
t<~nt des tabl'laux figurant l'œuvre dn soumettra à l'empereur le plan gou- an peuple nippon. 
CroiHsant-Houge formaient la marche. vernemental aprlls le con>eil de cabi- On s'attend à ce qu'il se li•re :'I des 

Le départ do Beyazit eut lieu à 14 uet qui se déroulera lundi matin. On con8iùfrations du plus haut inl(irêt 
h. 30. Le cortùge se rendit à Taksim apprend que le gouvernement envi- sur l'état actuel des affaires en Chine 
par Divanyolu, l•J vilayet, le pont, la sagerait, dans te plan, de créer une du Xord. Il se déclarera contaiuen 
rue des Banque~. Tepeba~i et la rue C'Ompagnie de holding qui contrôle- que les gouvernements étrangers a•I· 
de !'Indépendance. rait les diverses compagnies subsi- mettront les solides arguments 11ur 

Au passago du défilé sur le pont diaires que l'on créera pour exploiter lesquels repose le plan du Japon à 
les vapeurs se trouvant dans le port ln Chine du Nord Jans les différents cet tlgard. 
firent retentir leurs sirènes. domaines industriels. Le nouvel ambassadeur d e 

A Taksim, des discours furent fpro· FRONT IJE NANKIN C h ine à Moscou 
11onc6s par Mme !IIeliha Avni ot le Hankéou, 26 A. A. - M. Chiantifn, 
Dr Salim Ahmet. Le communiqué officiel du minis- ambassadeur de Chine à Moscou.a été 

: • tère de la Guerre de Tokio fournit les 1 rappelé. On parle de M. Sunfo, fils de 
Hier, ù l'occasion de l'anniversaire préci11ions suivantes au sujet de l'en- 111. ~u!1 Vat Sen, ou de 111 veuve de 

du Croissant Rouge, il y eut des réu- trée des troupes japonaises à Hangl- celm-c1 pour lui succéder. 
nions dans toutes les Maisons du chéou: 
Peuple el les succursales du Crois- Les trois colonnes qui marchaient 
sant Ronge. sur la ville en avaient terminé l'inves­

tissement dans la journée du 23 dé· 
Les cérémonies à Ankara cembre. 
Ankara, 25 (du correspodant du Le 24 décembre à 8 heures du ma-

L'attitudB de la FrancB Bt dB 
la 6randB-BrBtagnB vis·à-vis 

dE la S. D. n. 
Un c ommentaire allemand 

Tan).- A l'occasion du 60ième anni- tin, après avoir occupé toutes les 
versaire du <;Jrotssant·Rouge, de gran- portes des remparts, elles µénétrllrent 
dos cérémomes ont été organisées ici. dans la cité où les combats des rues 
A 12 heure•, les écoliers, les organisa- continuaient hier. Berlin, :15.-L.a Correspondance puti/i-
tenrs de la jounesse, et une foule nom- :. que el é1plo111at1que estimo qne les dé· 
breuse pobrta

1
n t I de& couronnes, sui- Challqhai, 25. A. A. _ 0 11 apprend clarat

0
ion,; faites par l\I. Chamberlain 

virent le ou evard Atatürk et se ren- . . , aux . omm.nnes sont inspirees d'un 
dirent an Halkevi où ils se livrèrent ~e source clwioi~e que les avant-gardts cortam roahsme On en voit uue conflr­
à des manifestations. Puis le cortège Japonaises e11trere11/ a Hangtchou ci 14 mation dan& l'affirmation du Premier 
se rendit au monument d'Ald.türk où J:eures. les troupes chinoises ballant anglai.s_ disant que le renforcement do 
des discours chaleureux ont été pro- en retrailefire11t sauter à ta dy11amite la politique gene,•oise dans le sens 
noncés. Le iOfr à 17 heures! à l'oc- le principal pont sur la rivière de préconisé par le major AUee abouti· 
cas1on dn 601ème anmversa1re du . rait à la guerre. En interpréla~t de 
Croissant Rouge, un thé a été offert Tszengtang. c•tte façon la politique de celui qui 
à Ankua palace. On comptait 800 Le c hemin de f e r est le champion Io plus ardent de .ln 
invités. Changhai -Nankin doctrine sociétaire, '.11. Chamberl1un 
y aasist.aiont le président de la Grande La ligue du che:nin de fer Chan · formule un jugement sur l'elisence mô-
A0.·semble'e Nat1·ot1ale, ~·. Abdu-ll1al1" · 1' , h' me de la S. D.X. ·~ ~u "' ghal-Nankin, détruite par armu3 c I· W'lh 
Henda, le président Ju conseil, ~1. noise lors de sa retraite vers Nankin, L'agence officieuse de la 1 ems· 
Gelât Bayar, le ministre de l'Inlé- vient ù'être entièrement réparée•gràco tras3e rPlère,en outre, q

1
n°f ddes propos 

rieur et secrétaire général du Parti, dit le communiqué cité plus haut, à la similairM à 
1
ceux dn c 1! u géouvor­

)!. i;lükrü Kaya, le ministre de l'Ina- ténacité des troupe~ du génie japo· nemont ang ais ont été ormnl s par 
trucl .1011 Publi'qne, •1. Sar··,t Ari'kan, · d d d' · t· I" lu pre•so parisienne au sujet du voya-" " nais, ans es con 11!ons'par 1cu wre· 'l 0 b T f ·t · d' 
le ministre de la Juslice, M. i;lilkrü ment difficiles et en un laps de temps ge d"." . el os. o~s ces a~ s Ill l· 
Saraçoglu, le ministre d , l'Hygièn~, très court>. qnera1ent que certaines expurioncea 
.M. Hnlu~i Al11ta~, le U1ioistre des Le trafic sur cette voie a repris le r6aliaues par les deux démocraties oc­
Douanes, M. Ali Râna Tarhan, plu· 23 décembre. ,, cidentales pourraient se traduire i\ 
sieurs députés, les sous-secrétairo• Après l'incident du " . ..i.nay ld'~vet!ilr par Irles. dt écti~oions suscéeptibles 
d'Etlt, des haut fonctionnaires ainsi am. 1oror a si na t n enrop onn~. 

que les membres du Siège Central du La d-e. tente LES Etats-Unis rBnforcnnt üroissant-Rouge. Il 
Le député de Trabzon,l1.HasanSaka fnur armnn 

fit ressortir dans une allocution, les Paris, 26. - On estime que la 110/e 11 ri11 
bieufaits dont nous sommes rerleva- américawe qui vient d'être remise à To­
bias à cette institution. ..,,.....,..,.,,.,.,""" ____ ...,..,,_,_,,,_....,,.. kio en réponse à la dernière noie du Jfl-

Lire aujourd'hui exceptionnelle- po11 met fi11 d la tension diplomatique 
ment en 41ème page < La Vie Eco- suscitée par /'incident du Panay. Elle ne 
nomique '" c/Oture pas cepe11danl l'incident.li reste 

\\'asbiogton, 25. - On apprend que 
le gouvernement a l'intention de de· 
mander au congrlls des rrédit pour la 
défense. Le total du budget militaire 
s'élèvera en 1939 à un milliard de 
dollars. 
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Le dimanche juridique L1\ 

LE ~onf lit de lois à l'interruption A li JUSTICE 

dB la prsscription 1 ::::=.~:·:~::::~::~:. 

0 C .\LE 
sentatio11i donnéPt' p:1r ces ar11~t•1s 
in1provisês n'ont qu'une valeur trè~ 
relative. Par contre, il a été constaté 
que l'on abusu de la bonne foi rlu 
public el notamment des paysa1rn 
pour écouler des hillets de théâtre au 
prix fort. 

Lettre d'Allemagne 

L'EgérlE d'un -diEÙ-: &osima wa1nd 
--- 1.10) 

jours de ea signification, iltre validée 
par i.. e sentence rendue par le tri­
bunal de paix interdisant le paiement. 

qui sera accordée aux juges, pères de 
Les dames Na~ide Eren et Hüriye 

Gürler, appartenant à la troupe du 
comique Kemal, ont été pris~s en fla­
grant délit à Baymdir, un tram de 
vendre des billets de faNll irrégulière 

(25 tlécembre 183'7-ler a.v1•il 1901 

~ bsl 

l:n jt11nt juriste, Jl/, Théodore O. Tilo­
p111lo, licencii en /)roit de /'llniversité de 
P11ris, dont nos lecteurs ont dljd eu 
/'occasion d'appricier l'ln1ditio11 el la 
t:o111pt!tenct, a bien voulu se charger 
d'uue rubrique juridique qui paraitra 
tous lts dimanches à cette place. Voici 
lt pre1nier d'une strie d'articles qu'il con­
Jacre à .1111 problè1ne partic11/ièrtn1enl 
cornple.xe et épin~u:r : 

L'article 437.(art. 438 ancienne énu­
mé~ation} stipule en outre que publi­
catton de cette sentence doit être faite 
par la voie des journaux. 

familles nombreuses, a été communi · 
qué au vilayet. Il est décidé, en prin· 
cipe, que les fonds nécessaires pour 
réaliser cette initiative seront assurés 
par les prélèvemenls à opérer une 
fois par an conformément à la loi sur 
le revenu, sur les appointements et 
allocatiens des fonctionnaires judi- 1 
ciairea qui n'ont pas d'enfants ou qui 
n'en ont que peu. Les fonctionnaires\ 
qui, ayant atteint l'âge de 25 ans ré· 
volus, sont encore célibataires ; ceux 
qui à 28 ans n'ont pas un enfant au 
moins, 2 à 33 ans el 3 à 37 ans subi· 
ront un pralèvement ~ur leurs appoin· 
tements. On ne tiendra pas compte, 
en l'occurrence, des enfants adoptifs 
et des fils ou filles ayant 21 ans ré­
volus ou qui ont achevé l3ur instruc· 
\ion. 

Berlin, diir<imbre. - Lorsqu'on pas- sembla t embarraseéo. colJJ'~~:e d 
se en revue lAs femmos qui ont joué 011 même comme dans une 

5 
criiel1 

un certain rù1e au 19me siècle, époque do transe. El\o traverse de\ p11I 
où la femme prenant conscience de sa désospofr do•it elle ne sais• 1 
valeur voit i·ecomial tre l'importauce coro les raisons. . 11 'io 
de ses qualiPs i11tellec1uellcs, on ne Cesl à ~iunich, où LoU•

6
, 1 ~ ~ 

~aurai: onbhor Cosima \\'agner. Elle ap;;slé \\'agn"r 1>u 1864, qu•reoir; 
LJUI ASSOCIATIONS •Ut P•ss~, eu ~ff,;t, toutes los autres, t10~ se dénoue. Wagner !a•

1
. 1 ~el ~ 

comme femme et au~si par la force de low,le soul inlerpr~te cle ses 
1 ',,8 ~~1 

son mtellige1.ce. cales. Celui-ci arrive acc01%1etiel' 

dans les cafés el les casinos. 

Le confiit de lois 
De tout temp11, alors, que la 1cience 

moderne n'est pas entièrement d'ar­
cord aur ce point, le conflit de lois 
était con1idéré comme faisant l'objet 
exlusif du droit international privé. Il 
ne aaurait itre coutesté, il e1t vrai, 
qu'il fait surgir les questions les plus 
nombreu1es, lei plus d9licates, parfois 
même insolubles, dans la brnnche de 
cette 1cience. 

Pour notre part, nous nous al s­
tiendrona de faire un aperçu de1point1 
théoriques que soulève le conflit de 
lois, coniidérant qu'un critérium se­
rait simplement auffisant pour IR 
compréhension de la présente ma­
tière. 

Dans sa plus simple expres1ion, on 
dit qu'il y a conflit chaque fois que 
l'on hésite antre le• lois de divers 
paye parceque toutes paraissent avoir 
certains titres à itre appliquées ; 
chaque foi11, en d'autres termes, que 
l'on est amen4 à faire un choix entre 
los lois en présence, cherchBI' et trou­
ver les rai1on1 pour lesquelles parmi 
ce8 lois, l'une doit être appliquée ., 
l '6xclusion des autrei. 

Un cas concret 

C'est une procédure tout à fait dif­
férente de celle édictée par la loi fran­
çai1e (qui prescrit une opposition à 
faire aux mains de l'établissement 
émetteur, une notification à la Cham· 
bre syndicale des agent• de change 
et une publication de cette notification 
dans le Bulletiu quotidien des opposi­
tions) à laquell'I; le législateur turc 
entend soumettre les établissements 
émetteurs turcs ; c'est une procédure 
mixte qui comporte une intervention 
judiciaire pour valider l'opposition. 
Il ressort de ce IJ.Ui précède que celle 
intervention judiciaire pour valider 
l'opposition constitue, sans coute1te 
une interruption de la prescription en, 
harmonie avec l'article 133 du Code 
des Obliga1ions ; il s'agit effective­
ment d'une action en justice. 

Les 8 systèmes proposés 
Cela posé, les dispositions de la loi 

turque en matière d'interruption de la 
prescription 1'appliquent-elles, en de­
hors des porteun résidant en Turquie 
aux porteurs résidant hors de Tur­
quie et dans un lieu, préci1ément, où 
exi1te un établissement qui, en ver tu 
d'une délégation des pouvoirs, dcit 
faire le paiement ·1 

Il y a lieu de remarquer.tout parli­
culillrement, et aussi singulier que ce­
la puisse paraître, que lei auteurs les 
plu!i remarquables du Droit interna­
tional privé,à savoir l"illet, Weiss,Lyon 
Caen et Renault, Clunet, Dalloz el 
Fuzier Herman omettent de donner 
leura précieuses lumières pour ce qui 
a trait apéci•llement du conflit de lois 
relatif à l'interruption de la prescrip­
tion. 

Mai1 s'il est vrai que les auteurs 
s'abatiennent de donuer une solution 

l'rocédoos par un cas concret. pour l'espèce qui nous intéresse il 
Un porteur français d'un titre émis n'en est pas moins vrai qu'ils s'éver­

par une société turque se présente en tuent à examiner très minutieusement 
France, heu de paiement, pour tou· le conflit de lois relati! à la prescrip­
cher le montant de son coupon ou de lion, pris dans son ensemble, faisant 
son titre amorti. L'~tablissement qui naitre, au demeurant, un grand nom­
doit faire le payement et qui agit par bre de discussions contradictoires 
délégation de pouvoirli refuse invo- contenues dans six systèmes proposés 
quant la prescription. Le porteur op- qui résument à eux seuls toutes les 
pose l'interruption de la prescription difficultés que cette matièrtl a susci­
qu'il a faite conformément aux loi~ 1ées. 
françaises.L'établissement, par contre, Toutefois. étant donuG Io cas spécial 
déclare qu'il considère l'exception que soulève notre matière, c'est dans 
irr1kevable arguant que cette inter- d'autres considératious juridiques que 
ruption, alors qu'elle devait être faite nous devons orienter nos recherches 
~uivant les dispositions de la loi tur- en noua appuyant, par ailleurs, sur 
que, a été acJomplie suivant les pres- quelques points théoriques énonc4s 
criptiona de la loi française. incompé- par un de ces systèmes, par le troisiè­
tente en la matière. me précisément, celui qui applique la 

Après ces quelques explications 
sommaire• nous allons aborder l'exa­
men du conflit de lois relatif à l'in· 
terruption de la prescription, ques­
tion d'un grand intérêt où le~ em­
bûches loisonuent pourtant, la doc­
trine et la jurisprudence paraisssanl 
se trou.ver dans une inquiétante hési· 
tatioP. 

Au Circolo Roma 
La section sportive du «Ctrcolo 

Roma• invite les membre• et leurs 
amis au thé dansant du premier de l'.rn 
qui aura lieu le samedi 1er janvier 
1,311, à 17 h. 30, à la •Casa d'Italia» 

Attractious diverses.- Loto.- ,Jeux 
-Arbre de Noël. 

Danses. 
On est priô de retenir sa tablo 

auprès du secrétariRt lie la « Casa 

De son vi\'ant et notamment dans sa femme et ile ses deU>' Je 
ces années où elle administra l'hérita- Munich où el!c avait accepté er 1

1 

ge de Bayl'0:1th, elle fut exposée à de la correspondance de \\' 8 11~; 
nombreuse• critiques et sa personne mener pour lui les démarcb $; 1_. 
resta très di 'Culée. sa ires, Cosima ne tarda P 10, ,,. 

d'Italia•. 

Son "entii! .ne annniversaire ne doit l'objet des calomnies JesdP ol~ 
cependant P 's Gtre seulement l'occa- Mais elle était devenue e0~1w. 
sion de se ra ppelel' l'activité de sa Ion plus indispensable an colllP u} 1 
gne exislenc•:- Le l!'oment est venu de ils ne tardèrAnt pas tous de 6 ;. 
se faire une iuste image de cette fe1u- tir qu'ils ne sauraient pJuS 

5
d0 il 

me qui, dam; un siècle tourmenté eut Une douloureuse certitU ~us 
le bonheur amer de vivre eutiàreU:ent jour dans l'a~prit de Bu~O''" ir . 1 

:. sa de$tinée. duquel reposait tont 1 av0~03 o 
Le montant de cette retenue ne sera 

d'ailleurs que d'une Ltq par an ; elle 
sera opéré en février iur les ap­
pointements de tous les membres du 
personnel judiciaire du rang de juges, 
y compris les médecins légistes et le 
total ainsi obtenu sera distribué le 
23 avril par le ministère aux trois 
juges de Turquie ayant le plus d'en­
fants. 

Sur la demande ùe certains mem- Rares sont ceux peuvent encore prê jeune gloire de Wagner.La ste ;o·o 
bres, le comité du «Circolo Roma• ter l'oreille à la voix de leur destin. venue intolérable trouva uu. el 
orgamse, P?ut'. le veml_redi .:11 d"cem: Cosima \\'a~ner, la Cille de Franz grâce aux nobles sentin1en

1
•10i 

bre, une So1ree de fm d année, qm Li~zt et de la comtesse d' Agoult, fut fermeté de caractère de J3U dl 
commencera à 2r h.. , formée par son destin auquel elle ot 

Il Y aura une réumon de famille à resla fidèle an prix de luttes doulou- Bonheur et reJll 4 fi 

Lee juges et le personnel judiciaire 
assimilé au rang de juge devra re­
mettre chaque année le 1er juin une 
déclaration concernant leur situation 
de famille et tout particulièrement le 
nombre de leurs enfants. Un bureau 
spécial, dit des juges ayant beaucoup 
d'enfants (Çok çocuklu hakimler bü­
rosü} sera constitué et aura à exami­
ner et à classer ces déclarations. 

laquelle pourront P'.eudre part le~ lreuses. La r(•compen6e fut une Ion- Wagner s'en va demeurer111,ttl 
membres et leurs amis. wue existencn richement remplie corn chen où Cosima ;et ses 1Htf

8 
J ~ 

On est prié s'mscrire jlA~qu'au 27 ~ne femme'. comme mère, comm~ pré- dent pas à IP rejoindre. L
3 

p0or, 
décembre. loi'3use auxiliaire de so11 mari et,enfi11 est prise, Codima so déclare~0; 

Exceptionnellemeut pour l'année 
1937, la date de présentation des 
déclarations est fixée au 1er jauvier 
1938 el celle des prélèvements à opé­
rer au 1er mars. 

Les bureaux de l'exécutü 
suspendent leur iactivité 

Vu l'approche de lu fm de l'année 
19:17 et du début de l'année nouvelle, 
les bureaux de l'exécutif cesseront 
aujourd'hui toute opération - sauf 
cellds de caractère urgent - jusqu'au 
janvier prochain, en vu~ de procéder 
au règlement g6néral des comptes de 
l 'excercice écoulé. 

L'ENBEIGNEllEJl'T 

Pour les enfants indigents 
Il a été décité, à ! 'instar de ce qui 

se fait en notre ville, de Rervir un 
plat de nourriture chaude à tous les 
enfants tndigents et débiles qui fro­
quentenl les écoles primaires. En 
beaucoup de localités cela se fait dé­
jà de façon courante. A Ankara, on 
a commencé à faire bénéficier de cette 
mesure à partir du 15 courant, 505 en­
fants. On évalue à 5 piasti·es par jour 
et par enfant les frais de ces sécours. 

LES ~TS 

Fête de 1' Arbre de Noël 1•omroe gardinnne de son héritage. Vie gner. Sa correspondance 
0 t~ 

à l'Union Française Ide lu~te où jamais ell.e ne s'inclina, tre combien lui a coûté ull
0 ,w 

consCtente ùc la pure le de ses inten- cision. Elle ne cesse d'y rH011; 

A l'instar des auuée• précl-dentes 
une fête sera organisée aujourd'hui 
26 Décembre à Hi h dau~ la grande 
salle de l'Union, à l'intention cles en­
fants de la Colonie FrançaiRe. 

i:n dehors de la vi~ite du bon­
homme Noël, qui distribuera ses ca­
deaux,il est prévu d':rnlres attractions, 
notamment une représentation du 
Guignol lyonnais qui fera. pour la 
première fois, son apparition sur la 
•cène de l'Union. 

Fête du Réveillon 
du Jour de l'An 

à l'Uaion Française 
De grands préparatifs sont en 

cours pour donner au Réveillon tra­
ditionnel du 31 Décembre un attrait 
particulier. C'est dans m1 décor ori­
ginal, somptueux et imprévu que 
les invités letminerout joyeusement 
l'année 1937. 

En raison de l'affluence certaine 
et du nombre limité de places, on est 
prié de s'adresser au Secrétariat de 
l'Union (Tél. 41165) pour retenir sa 
t~ble. 

LA PB.ESSE 

La Revue de Droit 
de l'Université 

Le dernier numéro de la Revue de 
la Facullé de droit d'Istanbul • Istan­
bûl Universitesi Ilukuk Fakültesi 1Iec· 
muasi • est parliculDrement intéres­
sant. Parmi les juristes qui y ont col­

tioos. tout le bonh~ur , 1u'elle ép~~ el~ 
De Côme à Berlin réunie à \V l! ner ne saura' J! ~ 

Bien que l'existence de Cosima Wa­
gner semble assez agitée, les événe­
:nents qui la marquent sont moins 
mouvementé~ qn" Io drame intérieur 
de toute sa Yie. 

Elle est n~e à Côme. pendant uu 
des perpétu~ls voyages de ses pa· 
rents. Du sa11g français coulait dans 
se~ veines. ,:;;, mère,nGe de père fran­
çais et de mère francfortoise, était 
Française. Elle reçut une excellente 
éducation à Paris avec sa sœur Blan­
dille chez lu mère de Liszt. 

La pro[nndeur et la variété de ce~ 
études 11e témoignent pas seulement 
de ses aptitudes extrnordinaires,mais 
aussi du h~ut idéal d'éducation que 
l'on avait alors. 

Lorsqu'elle arriva ù Berlin à l'âge 
de 18 ans, c'6tait une jeune pereonne 
d'une éducation accomplie, fort au 
courant des choses do l'art. Aussi µrit­
elle une vive part aux lutte,; artisti­
ques qui avaient pour cadre le salon 
de la mère de Hans \'On Bulo'r. Ces 
luttes tcurnaient autour de l'œuvre et 
du nom de füchard \\'agner. 

Au bout de deux ans, en 1857, Cosi­
ma épou"0 Hans \'OU Bulow, le plus 
ardent champion à cette époque de 
Richard Wagner et aussi le mieux 
doué. 

Une situation pénible 

elle le sentiment de re1norce d1 

Bulow. Le jour de nai•sa0 ·001 
low est toujo<trs pour ell\iulO~ 
née de tristesse. Lorsque !"­
par se détacher de Wagnerl~f 
tourner vers la gloire n8\,J11 t1 
Rrahms, elle comprit parla' 1 
néc~ssité intE~ie~re de cett~,.;~ 

Bten que 1 umon avec 119~ 
été consacré' pa1· l'Egliee : d',i 
1869, bien qu'elle ail trouf fft 
union le bonheur le plus pa~ ~ 
leur et le regret ne cessoll Ju1' 
d'accompagnPr Cosima· .,,.,. 
mort de Wagner, elle con~ 11 
tièrement ses forces à serv1 

01 
le maître. Ello sera pas ses~ · 
femme, la mère mais n~ 111 
indispensable qui entretie 1 
la flamme sacrée.Elle qu1 d~ 
heures être grande dame 
style <e retirl• de 4 pins e11 /; 
le calma et la solitude poO ~ 
crer à sa foi en l'œuvre de 

Bayreuth 1 
La mort de Wagner, 0f,o 

port!L un coup terrible. l 1 i 
premières sei:1aincs on crü(~it 
lui survivrait pas. Elle ~cd'' 
tout commerce avec le ni

0 

avec son père. 11 JI f 
Mais la voix de Bayrel!I jU 

de sa douleur. Elle a d6J~ 111/ 
semble nvoir déjà voeu ~~,cl 

Mais voici qu'une existet i.'; Ainsi la question qui se présente, loi du lieu qui régit l'obligation. 
tout naturellement, est de la teneur Ces ,ystèmes, qui déterminent à 
suivante : à laquelle de deux législa- tour de rôle la loi qu'il serait loisible 
tions en présence demandera·t-on la d'appliquer pour la solution du conflit 
solution de ce point de droit! Quelle de lois relatif à la prescription et pas­
est la loi qui réglementera les droits sent sous silence le cas d'interruption 
du porteur français d'un titre émia de la prescription considérant sans 
par une société turque ? Suivant doute qu'il est étroitement lié à la pres 
quelles prescriptions législatives ce c~ipdon, cités en guise de documenta­
droit peut être acquis ou consené, Iton et aussi brièvement que possible 
ou transformé ou détruit ! sont les suivants : 

La tournée en Grèce 
de M. Münir Nureddin 

Notre excellent artiste M. Münir 
Nureddin du Conservatoire d'Istan­
bul vient d'accomplir une tournée 
tr-s réussie. Parti de notre ville il y 
a un mois et demi, il s'est rendu 
d'abor11 à Ankara où il a donné au 
Halkevi au profit du Croiss&nl-Rouge 
3 grands concerts qui ont rencontré 
la plus grande faveur. De là, il a été 
à Izmir pour donner deux concerts 
au Ciné «Alhambra>, la principale 
salle de cette ville. C'est à Izmir qu'il 
a reçn une invitation pour se rendre 
à Athènes. 

laborü. citon1 MM. Fritz Pringsheim, Par son mari, Cosima ne larde pas à 
Arthur Curti, Galip fl:ütckin, Dr Emi- faire la connaiosnnce de \\'agner. Elle 
le Thilo, Muhlis Eto. Particuhèremen t s'enflamme pom· sa musique. Sans en 
remarquable est une étude de ~1.Sche- prendre cons·~ionce, Hiie commençait 
de sur «Le monument d'Auguste et aussi à se lais,ier i11fluenc"r parjl'hom­
de Rome à Ankara. • 1 mi>. On dit qu'en s11 présence, elle 

"!!!!!1111111!"""" ...... --------------.:...'!!!'!!!~--!!!'"!""!!"'!"~'!!!'!!!!!!!!!!!!!!!!!!'!!'-

se découv1 o à elle· 111 
ci maîtresse de Bayreu til"~ 
lutte avec unr énergie inf~ éft«1 
défendre l'incomparage ~ or 
tistittue. Une de se• leitr0 

0 l 
tre quelle haute concopll0 

1 I' 
de ce temple de l'art. ao0 

est aussi brillante 9ncore· ,.te' 
• 1 - 1 

" Crois·mo;, la voi.x qO\ iCt 
c'est la voix de Dieu. C'~'pec1 : 
endroit au monde où oo ]'I 'J· 
dr.&. Nous ne devon~ pas · pr 
taire ... » . c0~1 

Voilà qu'apparaît do la 1orte le vé- 1.- Loi du débiteur · 
ritable conflit de lois, dans toute ion 2.- Loi du domicile du créancier · 
ampleur. . 3.- Loi du lieu qui régit l'oblig~-
Lesdisposition1 de la loi turque t1on; 4.- Loi du lieu de l'exécution de 

Avant de procéder, toutefois, à l'axa- l'obligation ; 
men juridique de ce conflit surgissant 5.- Loi du lieu où le débiteur est 
inévitablement entre les lois turques actionné ; 
et françaises il 1erait loisible de voir 6.- Loi du débiteur ou du créan· 
quelles sont les dispositions de la loi cier, selon celle qui est la plus courte. 
turque en matière d'interruption de N la prescription. .ous revie11:drons dimanche pro-

L
' . 

1 33 
d C d d Obi' cham sur ces dt vers systèmes. 

arllc e r u o e es iga- 1 Th-5 i TITOP 
tions turc (art. 135 du C. O. Suisse) 1 ° ore D. OULO 
concernant l'interruption de la prea- Licencié en droit 
cription est ainsi libellé: de l'Univer•ité de Paris. 

.. La prescription est interrompue : 
1.- Lorsque le débiteur reconnait la dette 

notamment en payant des intérèt!'l ou de! 
a~mptes, en constituant un gage ou en four·\ 
n1ssant une caution. 

l. --- Lorsflue ln créancier rait valoir seR 
droits par deR poursuite-s, par une action ou 
une exception devant un tribunal ou ri.es ar· 
bitres, par une intervf'ntion dan~ unf' fRillitf' 
ou par une citation rn ron"iliation .• 

Il convient do 11ot<'r que selon l'in­
terprétation de l'alinéa 2 dP cet article 
donnée par les auteurs suisses, on 
doit assimiler à l'action en justice un 
acte judiciaire et même une citation 
en juetice. Pour ce qui pst des pour­
suites, la loi considère comme suffi­
saut le commandement '1 payer. 

JACOÛES fHtBAÜÔ; 

Le 17 décembre, M. Münir Nureddin 
ainsi que Mlles Faize et Fahire ainsi 
qne llf. ~emeeddin se produisaient 
dans la grande salle du ciné Rex, 
l'une des plus belle de la capitale grec­
que. Le président du Conseil hellène, 
M. Métaxas, notre ministre à Athènes, 
M. Ru~en E~ref Unaydin, notre cor.­
sui général et un public el>'.cessive­
ment choisi ont nssisté à cette remar­
quable manifestation artistique. 

La critique gL·ecque a réservé l'ac­
cueil le plus sympathique à nos ar­
tistee. Mme Alexandra Lalaouni, cri­
tique musicale de la Vradi11i, écrit : 

.. Les artiste~ turcs nous ont donnf\ un spé­
cimen à la fois de leur pro~rc talent et <le 
Part de leur pays. M. J\liin1r Nured<lin n'a 
pas seulement un organe agréable qui char­
me et émeut son auditoire, c'est un grand 
artiste. J'avouerai que l'émotion dont j'ai été 
saisie en Pon tendant, je ni" l'avais jamais res­
sentie jusqu'ici.• 

Il ressort néanmoins de l'exposé de 
cet article 4u'aucuno mention n'est pas 
faite, ainsi d'ailleurs que dans les au­
tres articles du Code des Obligations, 
de l'opposition pour les titres perdus 
ou volés, laquelle constilue,égalemeot, 
une interruption de la prescription. 

D'Athènes, M. lllünir :Nureddin 
sont et ses camarades passés 
à Salonique où ile donneront 
deux concerts. Pui11 'ils visiteront les 

i principaux centres de la Thrace occi-
LllS CONl'll1LENCES ! dentale, notamment Cavalla, Giimülci-

Au. Ba.lkevi de BeyO&'lu 1 ~~·n~;:~~~ e~tco~:r;~· 0~u d~~t~urcoi~~ 

C'est au Code de commerce qu'on 
doit se référer pour trouver la solu­
tion et spécialoment à l'article 435 
(art. 434 ancienne énumération) qui 
prescrit les formalités à faire en ca~ 
de dépossession par vol, perle ou autre­
ment rlu valeurs mobilières. 

Aux termes de col article, la per­
sonne dépossêtlée sigoi!ie par la voie 
du notaire à l'établissement débiteur 
un acte d'opposition à tout paiement 
sur le titre. Mais celte opposition, 
pour avoir d"offet doit, dans les dix 

Mardi, 28 courant, Mme Nazan Da- certs à Athènes et iront peul·être 
-mi~mend fera une conférence au Hal- en Egypte. 
.kevi de Beyojtlu à Tepebafi sur • 

f,a beauté turque dans /'histoire Les troupes improvisées 
et 111 lilférature qui se rendent en province 

La conférence sera suivie d'un dé 
bat contradictoire. 

Ford oonda.mné 
New-York, 25. - Le National labour 

condamna Ford pour violation des 
lois du travail. Le fameux industriel 
annonça qu'il aura recours à la cour 
d'appel. 

Des plaintes sont formulées au 
sujet des compagnias tlféâtrales qui 
Sb rendent en toi..rnée en 
Anatolie. JI arrive fr6qu1>mmenl que 
des personne" qui n'ont que des re­
lations assez peu étroites avec la vie 
théâtral• groupent quelt1ues ieu­
nes gens et jeunes filles d'un~ mora­
lité parfois sujette à caution et les 
conduisent en province. Les npré· 

Il 
1 

'\/ 
~ 

1 

11.1 

11'.1 

1j 

1 

1 

);J 
--

C'est cette foi qui fait 10 11 01~ 
tout ce qui r>1butait le t~rtf0~· 
l'activité de Uosima ~ '. 11~1' t 
peut taxer cBllo foi d 8 '~ q~1 

/ 
me du reste mainte ch05 rot' ri' 
de près:\ Wagner ot q00r~s ;fJ 
rait admeLro auns4uetqo•' I'~~ 

\
tant Oil r<'Sle 0mu do l,I l ,il 
lie cette Foi chez Cosittl'''itéf" 
i troove une fidélitô et u11,er 1 q 

l qu1 ue pr.uvent qu'1mP0 utl''; 
La dtrertion d11 BaY' e sO ~ 

l 
sima ne r1•mit qu'~n 1H06e 111~r' 
do son fils :4i~gfri -clw /~tfl1'' 
l'arttsle qui pArachel'U 1 re• I~ 
mui "t même, pout·on '1 '4t~ ~ 1 
d~fillitiv<'ment. Son "a:.~. 1 
sa volonlé droite ot P'' q0

1 

1 

dirent toujours tout rr ,p1r; 
1 rossembler i1 un~ ".'.j~~ 
sc~nique ou autre tle 1 t 
reuth. t ,,u1 

Ca fut Coeima, en tan 18s 1 
an •cèno, qni, suivant .i~O 
Wagner, a fixé jusque 1u•'" 
.pPtil• c\Ptails, et sans J3

• tl 
1 t ·le de-. 1' 

1 concess1011, e ~ ) ~r1 e 
lions des drn111A, wagtl ~''' 

\

. Trois mois avant FU 
0

' v 
• ' • ,1 

c Si le stylo e t cro~, 
gagnée •. e rel 

1 A près 1901> ell~ tH' E ,,e 
1 11011 pas non p!us. Elie' ll' 
1 s'occnrer do l'rnuHc, cto 1e' , 
·ta famille. Les an11111é' Jf 
ments ne furent pas , l?ptü'j' 
vieilles ~c de plus "'' il~ 
D?tnch<·c de la réalit<': e _ o~ ,J 
en dr• rêveri~s loiata1n°;~ 1 

! tait e1:core tout le po10 r 1et1 
'1i<1, no ces!'ant d'Moqu" 19' 
qu'au juur où la mort 

Mais c'est moi, voyons, ma chère ... Seulement je D1
8 

lavé et alors tu ne me reconnais plus ... 

1er avril 1930. .,..,,,....,,,,,,,.,,...,,,,,,.,,,,.,='"'"-,,,,.- re'I 
suis ' cor 

~ous prions nos 4~~ 

(Des>ill de Cemal Nadir Gii/cr à l'Ak~am) 

éveuluela de n'écrire 
\ s&u 1 côté de ln feuill 0

• 



~NTE DU BEVOGLU 

L'hBritage 
l' ar Pierre VILLETARD 
!~~ te_mps où j'habitais une toute 

''ec 0 Ville, j'allais, chaque dimanche, 
8 1 

1na f~m :lie. entendre le concert 
'lu: 1?:arn1so11. Le kiosque à musique 
~tel sur le \Iail était entouré d'un 
Par ,e de cbr.isos protégées du sole_1l 
~ c es _marroniers. Là, je retrouvais 
Ur ous1ne Tourbier, qui battait la me· 
<~t e_n hoch•nt la tête, et le ménage 

tua ~ts, des bourgeois sévères pour-
1on~ Un ll'oupeau de maigres !1llettes, 
~oait la mèr,,, chaque année, rallo~· 
l f les robc·3. Et j'admirais de l?in 
<'or rome1\t~l qui portait une charne 
llain &ur son gilet blanc et baisait la 
~l _de la sous-préfète. . 

AU 5DHDHYD 
un programme digue de• FETES de 

NOEL, la Rus•io des tzars ... la guerre ... 
la révolution •.. 

lYlarlène DIETRICH 
la plus fascinante des stars dans : 

LE CHEVALIER 5RN5 ARMURE 
(en français) 

le film de l'Amour ... de /'Angoisse ... 
le plus grand film de ta grande 

de l.1 Passiou ... 
vedtfle ! 

5ociÉtÉ Dnonyme dE Baz Et l1'EIEctricité à 
Istanbul Et d'EntreprisEs Industrielles 

Avis Important 
La Sociétô Turque ùc Gaz et d'Electrité il. Istanbul et d'Entreprises In· 

dustrielles a l'ho1111eur d'informer sa Clientiile que les cartes d'identité du 
personnel de couleur "orange• de l'année 1937 sorout annulées à partir du 
1er Janvier 1938. et remplacées par des cartes de <ouleur «rouge» valables 
pour l 'ann~e 19S8. 

;1g1[' 8 Parmi ces visages encore s1 
~nt~cts, je vois surtoul celui de ~a 
~a t Lecharll'e. Bien qu'elle ne lut 
~ni ante qu'à la mo<ie bretonne, nous 
~,0°ns beaucoup à cette parenté. 
~r c ses yeux hardis, sa taille de ge~-

1111\e et sa b'enveillance un peu théa· 
u e,elle tendt, comme on dit, le haut Elles portent en tête la raison social.;• ISTANJlULDA HAVAGAZI VE 
~iravé et ct-tte expression me sem- ELECTRlI{ VE TE~EBBUSATI SIXAIYE Tt:RK AXOXUI i?Il'tKETI.» 

'li• fo_rt juste. Au rebours des Gan- Les cartes qui ne correspoudiaicnt pas à ces caractéristiques devront 
'ait ~ui rasaient les mus, e_lle emplis- être considérées comme irragulièras et leurs détenteurs signalés à la Police. 
'l'e1Ja rue de la jupe de faille et_ lors-
' Ils e, arri•ait au con_cer~ d~ Mail, les La Société décime d'ores et déjà toute responsabilité pour les consé· 
'!ta· 8 agitaient et lm faisaient place. quences qui pourraient résulter de la non observation par les rlients du 
~"1~ 1• au demeurant, une excellente présent avis. 
"eu e, fière de son prestige et très 011Iante 
~'~i~lle l'~st même beaucoup trop, 

t,6 ·on chez moi. 
llcira ~ans do cette 11hraso m'échappait 
"ll· ··le ne l'ai compris que beaucoup 
lt!~{ard. A trop encourager c~rtai_ne~ 
. d,•0ns, on risque parfms den trn· 
tit autree. La bonne ta~te Lechartre 
~~ rn~hcieuse. Elle tenait QU bala.nce 
'Ue 8 les convoitises. _Le? héritiers 
~i nts ~ui la surve1lla1ent mas­
~nt sournoisement sous leur défé· 

LA IHRECTIOX 

Société Anonyme Turqre 
d'installations EIBctrique.1 
Avis important 

. qu· Une avidité q_u'elle avait perçue 
'~ aile entretona1t en nous assurant La Société Anonyme Turque d'Installations El !ctriC!~es a l'hollneur 
1 a sa v1·e1··,1e "êta de cœur n'étail d'" f 

8 " .m ormer sa clientèle que les cartes de rouleur c b.dn " de l'annèe l Olide " 
{adition~ellement après le con- 1937 sont annulées à partir du foi· Jamier 1938 et rc mplacées par des 
II~ elle réunisAait ~a nombreuse fa. cartes de couleur • beige • valables pour l'année HJ38. 

\1a autour d'un kugloff et d'un sa· Elles pol'lent en tête la raison sociale c TESISATI ELEKTRIKIYE 
Ire r, Assis dans le salon entre mes 
·~ nts, je devais jouer le rôle d'un TURK ANONIM SIRKETI ». 

~t bien sage. Cette hypocrite vio- Les cartes qui ne correspondraient pas il ~eg c:•ractéristiques d~vront 
a faite à ma nature me valait les . . • .. 
nges de la tante Lechartre, mais être considérées comme 1rreguheres et leurs détenteurs immédiatement si-

~•t u .. r · i,u Il devoir que J accomp 1ssa1s. gnalés à la Police. 
r rplus la prAsenoe de mes jeunes . . . . . 
1~Qa, e~ercés comme moi à ue pas La Somété décime d'ores et déjà toute responsah1ltté pour les consé. 

~1;r.e, créait chez les petits une quences qui pourraient résuiter de la non observation par les clients du 
t~t•on et je ùévora1s. ma tr~nche 1 présent avis. 
~&loff comme le pain ltém à la 
'•raie, en écoutant gravement la LA DIRECTION 
·tljation. 

li.-:' bonn~ tante, affable et compli-
1.'.lllltUsQ, parlait volontiers de son 
1~ ent. Sans ouvrir tout à fait la 

à surprise, elle laissait entendre 
e des clins d'yeux qu'elle récom­

"'ittait notre assiduité, ce qui B?U· 
~9 les protestations do la f~mtlle 
~;et reconnaissante. On lui pro· 

1 ~·t qu'elle vivrait cent ans, elle 
'i~lendait avec gentillesse et, de 
·~ 'ant, distribuait ses bagues qui 
li~ ftaient le coffre à bijoux après 
~ ~it le tour du salon. . 
11 cun, le dimanche, apportait des 
d et même à certaines dates, des 
t~e bonbo~s. Si ma taille appr?· 
r es menus cadeaux, el!e s:ivait 
1 les remerciements mats Je ne 
u~as qu'elle fût très sensible aux 

( 8ls de violettes de son neveu 
~!ta· t 
~~ 11 un grand garçon, maigre e 

;~8•x qui plaçait du vin ou n'en 
~11 \las. Huml!le, embarrasié, tc_>u· 

~081!encieux, il n'excitait,du moms 
l th Jalousie. c 'oat que si ma tante 
~ ar1table, elle n'avait p~s caché 
r6 n neveu Paul, qui tram11:1t l.a 
110°stensiblement, ne lm msp1· 

·Une sympathie. Hors du salon 
':,1 r la suite en 4ème page} 

~! l'occDsion des fêtes 
q, .\~DES REDUCTI ONS 
~ l>ri.1· dans tous les Rayons 

- •s Grands Etablissemruts 

t.a. AGORA 
~t EBMIS 

~ lt.iche assortiment 
6 J ouets pour enfants 

a· 
8 
~•.ons spéciales aux rayons 

rn· 'ns, liqueurs, champagnes, 
t~ •ts, articlo8 de ménage 

1rer· t ~ te, articles de luxe e c. 
\Ill ~DEAUX UTILES 

~te ezécutlon des comman­
\ ~ea. Rapide livraison 
l!'I à, do1111011e par autos 

' .Vi:-,1 AGOR,I 41589 
' lif?NJS 10072 

5 

SociÉtÉ Anonyme Turque d'HlnctricitÉ 
A vis Important 

La Société d'Electricité a l'hoonour d'informer sa Cl i intèle que les car· 
tes d'identité du Personnel de couleur • r.He • do l'aun ie L937 sont annulées 
à partir du 1er Janvier 193~ ot remplac6~~ par des cartes do couleur «Verte» 
val1blos pour l'année 1938. 

Elles porteront en tête la raison ~ocialo « TURK ANONIM ELi:KTJtIK 
i?IHKETI '" 

Les cartes qui na correspondraient paH à ces caractéristiques devront 
êtro considérées comme irrégulière> ot lourd cléte1Hour~ immédiatemellt 
signalés à la Police. 

La Société décliue d'ores et déji\ totite raspo:iq abilité pour les consé· 
quences qui pourraiont résulter de la uon observation par les clients d u 
présent avis. 

LA DIRECTION 

DButsche Levants - LiniB, 6. M. B. H. Hambourg 
Deutsche LBvante-tinie, Hambourg A.6. Hambourg 

Atlas tevante-Linie A. 6., BrEmEn 
Service régulier entre Hambourg, Brême, Am1ers. 

Istanbul, Mer Noire et retour 

Vapeurs a.tendus à Istanbul 
de B:a.mbourg, Brême, Anvers 

S1S HERAKLEA vers Io 26 Déc. 

S1S CHJOS vers le 4 Jauvier 

Départs prochains d'Ista11bul 
pour .Sambourg, Brême, 
Anvers et R ottérdam 

S1S DELOS 
l>1S lfO l D vers le 4 Janvier 1 ' • REA c iarg. le 27 écembre 
StS HERAKLEA vers le 29 Décembre S1S KONYA vers le 5 .Janvier 
SiS AKKA charg. Io 30 Décembre 

Départi! prochains d'Istanbul 
pow "Bourgas, Varna et 

Couatantza 
S1S DELOS charg. Je 8 Jauvier 

StS KONYA charg. le 8 Janvier 1 

~ Connaissements directs et billets de passage /JOur tous les ports du monde 
~1101 Hll!~IOll;-i 

lllll:lJI 1: N 1 TB Pour tous reuseignelllents s'adresser à la Deutsche Levante-Linie, 
Agence Générale pour ta Tttrquie. Galata HMaithimian han .. Tél u160-447 

t~ tnodele 1938 

't Pl1ta ancienne Radio 1 
1, 

' Plus répandue dans 

1 t~ l' 
I~ .A.mérique. En vente 

'~ent chez BAKER Ltd i 
l:'•••a'IM••••••ff'f 

Jeune horn1ne 22 ans, études .•n 
Europe, connruss 

parf. italien et français, un peu anglui­
parl. grec, pratique comll!er~iale, ?~ctylo 
cherche place comme s~reta}r~ prive, ins 
tituteur ou autre emploi. Rcferenccs Ier 
ordre. Ecrire au Journal sous •G.B.-. 

Ln plein centre de BEyoglu V~~~ ~~c:: 
servir de bureaux ou de magasin est à louer 
S'adresser pour infor11:1ation, à ln .•Societa 
Operaia italiana•, Ist1klal Çaùdos1, Bz1:c 
Çikmayi, il côtù de• étabhssements •Iill 
Mas' 'e Vo1co1t. 

3 - BEYOOLU 

NE VOUS TOURMENTEZ PAS ... 
en va.in pour choisir VOS ETBENKES ca.r a.u 

PASSAGE CARLMA . N 
vous trouverez à l'occasion des fêtes une multitude d'articles pour 

cadeaux utiles et de jouets exposés bien en vue, pour toutes les 
bourses, du meilleur ma.rché au plus luxueu:ac 

Voici une simple nemenclature des étrennes et ca4eaux utiles, vendus, à fQccasion 
des Fêtes, à P R 1 X H 0 R S C 0 N C U R R E N C E 

P 0 U R. D A. 1W E S 
Fausse bijouterie, colliers, broches, clips, bagues en argent, boucles d'oreilles, montres, poudrières. 

porte-monnaies, mouchoir• en fine batiste et en soie, brodés à la main ; r iche assoriim~nt de sac--. à 
main, e n cuir, fgrmes moder nes ; écharpes voile, velours, pantoufles brodées, pamers à ouvr<lge, 
parfums de toutes sortes, savons, fards, poudres, rimmels, ceintures, cols en fourrure, renards, renar­
dines, loutres, a!!'neaux rasés, karakuls, astrakan~, léopat·ds, bas en soie, culotte11 en soie, com­
binaisous, gants, chemises de nuit en soie el jersey, coussins en duvet, pyjamas, tabliers, gilets 
kimonos, cols en dentelle, parapluies de grand luxe, de provenance française; imperméables transpa'. 
renls en cellophane ; écharpes, et mille autres articles 

P 0 U R. ~ 0 ~ lW B S 
Riches cravates, cacheools, porte-cigarettes, stylos, portefeuilles maroquins, chemises, pyjamas, 

pull-over, coins de feu et robes de chambre en tissus chamois, bretelles jarretières, gants, chaussettes, 
cannes, boutons de manchettes, riches altache - cravates, casaques, ceintures en peau de Suède ; mou­
<'hoirs, et mille autres articles 

POUR. ENFA.NTS 
Tout genre d'habillements, jouets (lire plus bas) et mille autres articles 

DXVERS 
Enerme assortiment de bibelots ; encriers, bloc-notes, vaporisateurs en cristal, cousPins en duve­

tine, montres, pendulettes; porcelaine, verrerie; services à thé, à compotes, à liqueur, grands choix 
do vases japonais, potiches, faïences, services porcelaines, etc., etc. 

JOUETS 
Arbres de Noël de 60 c/m à 2 mètres ; riche asso1•timent de garnitures et articles pour arbres ; 

poup~es habillées, déshabillées, en celluloide, disant papa et maman, yeux mobiles ; voiturettes, mé­
canos, boîtes à constructions, soldats, jeux de cubes, de quilles, de patience, 1eux de famille, trous­
seaux pour poupées. ouvrages et nécessaires de travail, boîtes tl pemture, toupies, chen1111s de fer, 
iastrumeuts de musique, animaux, avions-cycles, chevaux, fusils, etc., etc. 

FORMIDABLE exposition de JOUETS 
fabr iqués en Europe 

On peut visit-Or p ÂSSAGE CARLMANN sans aucune 
tous les rayons <.lu obligation d'acheter 

L'ENTREE et LA CllfCULATION e11 étant LIBRES 

~------------------------------~------------~ 
Banca Commsrciale ltaliana 

('apital tntièl'emeot nrs6 et résenes 
Lit. 8 47.698.198,96 

Dlreo1:lou Cen trale ._A.LAW 

FWatea dan• 'toute l'I TALIE , 

I8TAJIBUL, IZMIB, L ONDBEB, 

lf.EW·YOBK 

Créations à !'Etranger: 

Banca Oommerciale Italiana (France) 
Paris, .Ma.rseîlle, Nice, Menton' Can, 
nes, Monaco,Toulouse.Beaulieu Monte 
Carlo, Juan-l<'!s-Pîns, Casablsnca, CMa 
roc). 

Banca Commerciale Italiana e Bulgara 
Sofia, Burgas, Plovdy, Varna. 

Banca Cornme:i:ciale Italiana e Greca 
Athènes, Cavalla, Le Pirée, Salonique 

Banca Co1nmercialo Italiana et Ruman 
Bucarest, Arad, Braila, Brosov, Coas 
tantza, Cluj Galatz Temiecara, Sibiu 

Banca Commerclala Italiana per !'Egil. 
to, Alexandrie, dLe Caire, Demanour 

W:ansourah, etc. 
Ban<ia Commerciale Italiana Truel Cy 

New-York. 
Banea Commaroiale IItaliana Trust Cy 
Boston. 
Banca Commerciale Ital!ana Truel Cy 
Ptùladelphia. 

Affiliations à l'Etranger: 

Banca della Svizzera Italiana : Lugano 
Bellinzona, Chiasso, Locarno, Men­
drisio. 

Banquo FranQa!se ot Italienne P<JUr 
l'Amérique du Sud. 

-.en }'rance) Paris. 
(en Argent!ne) Buenos-Ayros, iio­
sario do Sauta-Fé 
(au Brésil ~ao-Paolo, Rio-de.Janei­
ro Santos, Bahia Cutiryba, Porto 
Alegre, Rio Grande, Recile (Per· 
nambuoo). 
(au Chilll JSantiago, Valpaniso, (en 
Colombie) Bogota, Baranquilla.) 
lcn Uruguay) Montevideo. 

Banca Ungaro-Italiana, Budapest Hat· 
van' Miskole, 'Mako, Kormed, Oros 
haza, Szeged, etc. 

Banco ltaliano ton Equateur) Guyaquil 
Man ta. 

Banco Italiano (au Pérou) Lima, Are· 
quipa, Callao, Cuzea, TrQJillo, 'l'oana. 
Molliendo, Chiclayo, Ica• Piura, Pa.no 
Cbineha Alta. 

Hrvatskn Bankn D.D. Zagreb, Soussnk 

Siige d'J.sta:1h11l, Rue Voyvoda, 
Palazzo Karakc" 

Télépilo11e : P<ra 448·1 l-J-4-S 

Agtnce d Jstar1bul, Allale1: iyan Han. 
Direction : Tt/. 22900. - Opèrativ11s gen 

229f S.1-. Portefeuille Oocumeul 22903 

Position: 2291 1.-Change el Port 22912 
Agence de Beyo!}lu, Jstikld1 C4ddesi 247 

A Namik Ha111 Tél. P. 410./6 

Mouvem nt Maritime 

Otparts pour 

Pirée, Brindisi, Venise, Trieste 
des Quais dt Galata tous les ver1drtdi.~ 

à 10 hturts préc1sts 

Pirée, XapJoq, Marieillc, Gênes 

Cavalla, Salonlqno, Volo, Pirée, Patros, Sant!-
Queranta, Brindisi, Ancone, Venisa Trieste 

Salonlqu•. Alételin. Izmir, Pirée, Cala1n3t11, 
Patras, Brindisi, Venise. 'rriasl" 

Bou rga1 1 Varna, Constantza 

Bateaux 

RODI 
l', GRBUNI 
RODI 
PALESTINA 

CAMPADOGLIO 
FINICIA 
MER.\NO 

DIANA 
ABBA;nA 
QUIRIN ALE 

ISEO 
ALBANO 
VESTA 

ALBANO 
AB BA ZIA 
MORANO 
\'ESTA 
QUIRINALE 
CA1lPIDOGLIO 

Struict acc!lt!r 

31 Déc. \ Ea c.cu.oclde•ce 
7 J i. Brinditl, Vit~ 

anv. nbe,Triutit.awe<. 
14 Janv. ltsTr, Erp. pour 
21 Janv. toae l'iurop~. 

30 Déc. } 
10 Janv. 
2Â Janv. 

i ,Janv. } 
19 Janv. 
2 F6v. 

1 Janv. } 
15 Janv. 
29 Janv. 

30 Dée. 1 

5 Janv. { 
12 Janv. 
13 Janv. 
19 Janv. 
26 Janv 1 

à 17 bGuroo 

l 1? beure1 

i't 18 beurea 

à t7 lleurea 

En coïncidence en Italie avec les luxueux: bateau des Soriét•' •ltalia 
et «Lloyd Triestlno-, pour toutes les destinations du monde. 

Agence Géné1•a.le d 'Ista.nbul 
Sarap lskeleai 16, 17, 14 1 Mumhane, Gala.ta 

Téléphone 4-1877-8-9. Au'< bureaux de V?yages Natta Tl\!. 44914 
,, ,, • ,, W.-J,its • 446811 

PBATELL I S PERCO 
Quais de Galata HUdavendi;â; Han -- Salon Caddesi Tél. 44792 

Départs pour Vapeurs 

------------ --·----
Compagnie!! 

Oompa&'ru• Rop.I• 
Néerlanu11ise de 

Oates 
(saut lmprin) 

Anvers, R:itterdem, Amster­
dam,tHambocrg, ports du Rhin

1 
c Hernies' 11 'Navl:r•t n à Vap. du 3 eu 5 Janv 

j 

Bourgttz, Vnrna, Uo11stautza 
" Her1nes » 

,< Lères• 

L . «liSbOll 
Pirée Mars~1llP, Valence, 1- k 
verpdoJ. cDa ar 

Ma ru• 
/tfaru• 

" 

Nippon Yu.ten 
Kalsba 

1 

vers le 271Déc. 
vars le 3 Janv. 

vers le 23 Déc· 
vers le 18 Jan. 

1
) succursale d'l zmi, C.I. T. (Compagma Italiana Turismo) Organisation Mondiale de Voyages. 

location de coffres-l1rts à Bt.y.,glu, Galata · · · t é · ' 
lsJanbul Voyages à forfait.- Billets ferroviaires, _mar1t1mes e ~ rien a- :, v <" '" 

reduclio11 sur les Chem111s de Fer //al1cns Servio• trav•l• r'• chaq ue• 

'''iiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiii~ Sadr08ser à: FRA TELL [ ~ P ERCO Salo :1 Oadde~i-Hûd.1vo11ùigàr fi i.1 Oalala 
• Tél. 447 9a 

• 
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~iB économique et f nancière LA BOURSE L'héritage LD PRESSE TURQUE DE CE MATIB ~ 1937 
[stanbul 25 Décembre 

Les 60 ans du Croissant Rouge (Suite de la 3ème page) • ' . 
A /' Oi.casion du 60111e an11ive,saire de 

la fondation du CrcisJanl Kouqe. ftl. Ah-
1net Emin ·ral1non rtlrnc1 dans le "Tan" 

,,, /'llisloirt dt et/te institution 

vantes qu'il réalisait, a soutenu avec 
joie cette œuvre nationale. Et le gou­
vernement lui a affecté des ressour­
ces spéciales. Le Groissan t-Rouge lea 
a bien administrées.De ce fait il a réa­
lisé au cours des quatorze dernières 
années 4.385.381 llqs de recettes,ce qui 
constitue un assez coquet total pour 
notre pays. Et il a toujours employé 
cet a1;rnnt là où il le fallait. 

Empire de la tante Lecharte, il m'ar ­
rivait parfois de rencoutrer Paul et 
bien que j'eusse à peine Io tiers d.e 
sou âe:e, il me faisait certaines confi­
dences. C'est ainsi que j'appris qu 'il 
aimait ma tante, non pas comme les 
Gantois ou nous-mêmes hélas ! mais 
avec tout son cœur comme les êtres 
simples. 

et•t•tl4)Jn1q11~ 
(Cours Informatifs)~ 

= - - -" i.t .. 
:;./ 
9V 

Obi. Empr. inté1'icur 5 0/0 1918 - " 

Lorsqu~, écrit-il, nous embraeson1 
d'un regard d'ensemble l'organiealion 
de la vie civilisée, dans notre pays, 
noue nous arrêtons avec une grande 
fierté sur le Croi11ant Rouge. O'est 
une belle partie de l'existence natio­
nale. C'est un vivant exemple de ce 
que peul réaliser l'esprit d'initialiu, 
quand il n'e1t pas paralysé par la pa­
perasaerie. 

A la fateur de préparatifs qui ont 
duré des années et de travaux effica­
ces le Crois1ant Rouge a établi 11es 
propres tradilions.\Et il y est demeu­
ré élroitementfidèle. Pendant la guer­
re générale, le souci de l'inlérêl per­
sonnel avait tout envahi ; mais il a 
toujours trouvé porte close au Croi1-
eant Rouge. Là un travail plein d'a­
bnégation et de rendement a tou­
jours continué. Au milieu dei activi­
tés économiques et sociales qui s'é­
loignaient de plu• en plus de leur but 
Hsen1iel, &eu! le Croissant Rouge a 
continué à être admini11tré d'après une 
technique avanc~e et il est parvenu à 
réaliser dans une large mesure 1e1 
objectifs. Pendant les années d'ar­
mistice, les armêes d'occupation 
et Jeun auxiliaires dans le 
pays ~laient les ennemis jurés de Ion 
te iiistitution nationale. Ils n'enten­
daient pas en laisser subsister pierre 
sur pierre.Ils désiraient fort démolir 
le Croissant-Rouge. On pouvait s'at. 
tendre à ce que les divers e:ouvernet 
ments de Damad Ferid réalisassen­
cela facilement. Mais l'îînion et Pro­
grès ~lie-même n'avait pu l'atteindre. 
La main qui avait été tendue s'était 
brisée.Les services rendus à la nation 
par le Croissant-Rouge litaient si 
nombreux et si heureux que mêm11 ce 
milieu-là, qu '11 le voulût ou non, en a 
senti l'influence. Le Croissant-Rouge, 
comme s'il eut été protégé par une 
cuirasse morale, a résisté ù toutes les 
atlaqueR. 

Et c'est grâce à cela que lors de la 
guerre de ! 'Indépendance et au. cours 
de toutes les phasea de celle-ci nous 
avons trouvé le Croissant-Rouge à la 
tâche avec toute son organisation et 
son outillage. Après la lutte, lorsque 
l'administration nationale eut pris ra­
cine dans tous les domaines de la vie 
e:énérale du paya, le Croissant-Rouge 
est entré dans une phas~ ri e largo dé­
veloppement. 

Angleterre Et ltaliB 
Voici les c1Jnc/11Jions de l'article que M.Yu­

nus ,Vadi consacre, dans le ''Cumhuriytt" 
tt la "Ri,ublifut", au di//i1end anglo-ita­
/ie.'1: 

Il est po1sible que l'antagonisme 
italien, dirigé contre l'Angleterre, pro­
•ienne du désir de mieux s'entendre 
avec la Grande-Bretagne. C'est, d'ail­
leun, un système comme un autre. 
On a vu des accords qui ne pouvaient 
être réalisês par les bonnes manières 
être assurés par le traité de paix con­
clu à l'issue d'une guerre. C'est là, 
en tout cas, la solution extrémi~te de 
la méthode indiquée plus haut. 

• •• 
Le °Kurun" n'• pas d'drliclt dt. fond. 

La vie 
sport.ive 

BOXE 

Venturi sur la Yole 
du ohampionnat :mondial 

New-York, 25. - Le boxeur italien 
Enrico Venturi rencontrera le 12 jan­
•ier à Madison Garden le champion 
du monde des poids plumes l' Améri­
cain Henri Armstrong. 

l'OOT-B ALL 

Ankara et Bucarest 
ront match nul 

Ankara, 25.-Le match de foot-ball 
Ankara-Bucarest s'est terminé à éga­
lité chaque équipe ayant marqué 
2 buts. Le score avait été réalis~ déjà 
à la mi-temps. 

Demain (aujourd'hui) un match re­
vanche opposera de nouveau leR deux 
onze représeutatifil. 

Co1nptable. correspondant 
expéri1nenté, parfaite ?'nnaissance anglais 
français, grec, turc, hebreu._ ch~rohe~ place 
éventuell ement pour une partie iourncc Pré 
tntions modeste!!, E~ rirc Peloni Po. takutticnt 
2, ~ferkez Po!-"ltasi , Istanhul. 

- Songe donc, me disait-il, que la 
tante Lechartre aurait parfaitement 
pu me laisser tomber. Moi, je ne la 
flatte pu, maie elle est si bonne. Chez 
elle le dimanche, je vois la famille. Et 
c'est une vraie chance dans ma situa­
tion. 

Ma foi oui, ce brave Paul adorait 
ma tante et je devais croire qu'il était 
sincère lorsqu'il s'extasiait sur ses 
qualités. Mais timide el gêné comme 
un parent pauvre, il ne lui exprimait 
ses bons sentiments que par ses min-
ces bouquets un peu ridicules... . 

Enfin, la tante mourut, un malm 
d'hiver. ,Je renonce à décrire la ner­
vosité qui secoua la famille à ce mo­
ment-Il, Il y eut une grande'messe à 
la cathédrale, les couronnes affluèrent 
sur le oatafalque et la nôtre, ma foi, 
avait fort bon air. Faite de roses 
rr.êlées avec des fougères, elle repré· 
sentait une très grosse dépense et cel 
le des Gautois n'était pas moins belle. 
La famille, cette fois, c'Hait surpas­
sée. La cérémonie fut somptueuse et 
digne, telle que la vieille tante eût 
pu la souhaiter.Devant le caveau tou­
tes les dames pleurèrent, tandis que 
les hommes graves el préoccupé~ ob­
servaient le prêtre qui donnait !'ab· 
sonte. Paul manifestait un violent 
chagrin. Il jeta dans la fosse l'habi ­
tuel bouquet et quitta le cimetière 
précipitamment. 

- C'est un comédien, dit M. Gan­
toi11 qui, raide et sanglé dans sa re· 
dingotte rassemblait en hâte ses filles 
effondrées. 

Quelques jours plus tard - c'était 
un samedij- je revenais du collège 
palpitaut de joie, car j'avais été pre· 
mier en histoire, lorsqu'en tournant 
le coin de la rue Pasteur, je me trou­
vai en face de mon cousin Paul. 

- .Te sors, me dit-il, de l'étude 
Beaujard, où toute la famille était 
convoquée . 

- Est-ce que tu hérites ~ fis-je iro­
niquement. 

- Oui ... soixanto mille francs, me 
répondit Paul. C'est trop... et puis 
l'argent ne me console pas. Que 'eux­
tu mon vieux, je regrette ma tante. 

- Et nous? questionnai.je. Saii-tU 

Le marché d'Istanbul 
Blé lOpium 

Le blé dit Polatli a du à partir 1 ~ j Après avoir passé par quelques al· 
décembre marqm~ une ass~z forte ten ternut1ves de hausse et de baisse, le 
dance vers la .biasi;e. Vo1c1 quelques· pri x de l'opium uiuce• a regagné près 
uns de ses prix : de une hvre . 

15\12 Piastres 1>-20-6"23 15(12 Piastres 472.20·490 
r7t12 " 8.16-6.20 21112 • 580 
2011 2 Piastres 6·15 I La qualité Reconduire dite ckaba• a 
21112 " 6.12-6.1 5 fait preuve d'une vcll t\ittl haussière 

Le mouvement a été également très \ mais a peu d uro,. Le dernie1· prix est 
nettement baissier on ce qm concene 1 inférieur à cel ui du 15112. 
le prix du blé tendro et .celm dur. P instred 428.30 
La première qualitô a perdu de 5 112 
TJaras à 10 · la seconde a accusé une Noisettes 
i·fgressio1i'beaucoup plus accentuée, Voici les dernières cola1ious obte-
so1t de p rès de 12112-15 µaras. 1 nues par les ooinettes ù la Bourije des 

Blé tondre Piastres 5. 37·6.- 1 céréales. 
• dur " ii. 20·5. 22 1121 lçtomlm: Piastres 

Le blé dit « kizilca • est forme il Içpivri " 

16.20 
33 

piastres 5.371\2. avec coqne " 17 .20 

Seigle et mals Mohair 
Après avoir quelque peu hauss~ -

le prix est monté jusqu'à 4 pias tres 
32 - le seigle enregistre une 1 a~sse 
"ur notre marché des céréales qm le 
porte à li points au-dessous d~s cota­
tions du 1S décembre. 

Piastres 4. 25 
Le prix du maïs blanc peut. êll'f' 

considéré comme ferme en dépit do 
certaines fluctuations qui le portèrent 
jusqu'à 4 piastre~ 6. Dernier prix 
piastres 4.4 contre 42 ~12 " 

Le maïs jaune s'est mont~é bea~­
eoup plus changeant, son prix maxi­
mum accusant une haUfiAe do plus de 
18 paras, mais il termine avec Renie­
ment uu demi point de d1ff~rence 
avec le prix du 15t12. 

15112, Pia stres 4.8112 

21112 .. 48 

Avoine 
La place a enregis tré uno hausse 

i!etle de 7 112 paras, portant le p rix de 
1 ·avoino de Piastres 3.32 1\2 il pias­
t res 4. 

Soule la qu nlité «ana mal» a accusé 
un certain chang3111 ent, passant de 
130 piastre• il :i iastres 132.20. 

Oi!'l•k Piastr1is 142"20 
Çeugelli " 130 
Dari • 90 
Kabn • 110 
Sari » 110 

Laine ordiaaire 
Une légère h audse a amélioré les 

positions de la laine anatolienne, lui 
faisant gagner quelques points . 

Pi~~tres 55-57.20 
Par contre Io"> pri" de la qualité de 

Thrace out s~nsiblement baissé. 
15(1 2 Piaslres 68·68.30 
2 I(I 2 n 63-64 

Aussi b ien pour le mohair que pour' 
la laine ord iPniro, lo marché 11e sem­
ble pas particulièremen t animé. 

Huile d'olives 
Ferme le prix de l'huile extra : pias­

tres 55. 
Orge L'huile d'olive de table (1ère qualité) 

Le prix de l'orge fourrngère a 19ui .cotait un prix vo!8in de celui .de 
t•indance a oscill6 entre piastres 4.20 1 hmle extra a soudainement dégrm­
d 4.22112. On remarque toutefois une golé de près de 11-1:3 piastres. 
l>aisse passagère en date du 16 décem- 15112 Piastres 50 

!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!""'""!!!!!!!!"'"1111111111..,--!!!!!"'...,lllll"'!!!!!!!!!!!!!!!-""!!!!!!"'!!!!!!!~ j quelque chose " -- --- - - Oui, 1ne dit mon cousin, trois 

Le public ,constatant les œuvres vi - lire. " 21 \12 • 37"39 
:\lème tendance en ce qm regarde le Légère bais.a sur h•s prix de l'huile 

pmc de l'orge de brasserie don! 10 d'olive pour ~avon qui pusoe de pias­
plus ba~ p:ix a ~ t6 de pm~tres 4,- et tre 26-21 à piastres 25·26. 

• 
·~ -· ' 

Cet instantane original a éle pris dans une rue du Caire: Un chameau 
ombrageux a éte charqé d.i11s une voilure tirée par un dne ! .. 

If 1 FEUILLETDH DU BEYD6LU lia. •& 

cent cinquante mille ... Mais c'est tout 
naturel, puisque vous ètes riches . 

Ce Paul, décidément Mait un bou 
type. Il m'accompagna jusqu'à la 
maison. 

- Est-ce que tu montes che~ nous? 
fis-je aimablement. 

- Si ça n~ vous gène pas. Je serai 
coulent de revoir \on µùre. 

Je grimpai l'escalier et Paul me sui­
vit. Mon père etait seul lorsquo nous 
entrâmes, mais il n'avait µas ~" mine 
habituelle.Assia daas fauteuil,les sou­
cils froncés, il tirait de sa pipe des 
bouffées rageuses. 

- Papa, je suis premier, dis ·jA tri­
omphalement. 

- C'est bon. gronda-t-il, je te féli ci­
te. 

Cette nouvelle.sans doute, lui impor­
tait peu. Il leva la tête et tourné vers 
Paul : 

- Vous êtes parti trop tôt, lui dit-il 
durement. Le testament datait d'une 
dizaine d'années. En fait sa lecture 
était inutile et maitre Beaujard est 
un humoriste. Ma tante avait changé 
ses dispositions et. par un codicile, 
elle nous déshérite : elle lais•e tous 
ses biens à l'orphelinat. ltecevez, 
mon cher, mes condoléances. 
Il avait retiré la pipe de sa bouche 

et la balançait devant mon cousin. 

être sincère vis-à-vis de voire mère. 
- Il l'était ! C'est indiscutable! 
- Eh bien, mon amie, le mot sin-

cérité est synonyme de loyauté ... Et 
si l'on commet une erreur, on n'est 
pas pour fa un être indigne ... 

- C'est ce que je pensais, approu· 
va-t-elle avec un SOlJ.rire rasséréné, car 
il lui en coûtait affrimsement de mé­
priser son père. 

l i plus eleve de piastres 4.8. 

1 

La baisse enregistrôe pour l'huile 
• -" " · " de taltle est du~ au fait des arrivages 
8 nns doute, souhait-il que, déçu com· de la nou velle r écolte. 
1"10 lui, Paul lui exprimât son indigna-
i ion, m:iis le malheureux ne sourcilla Beurres 
rus. 

- Tant pis, déclara·t-il. Je n'espé-
rais rien. 

Cette fois, c'en était trop, mon 
pôre tressaillit ot je viH aon vi sage 
rhaoger de couleur. 

- Alors, balbutia-t·il, vous iitns sa- 1 
fafait. C'est trèg bien. mon garçon. 
j ,, n'ai rien à dire. Itetournez donc 
gaiment à votre uu;ère. 

beU1'1'1\R rHt parfaite-Le 'llard1é dos 
ment sta.hle. 

llrfa PiastrM flO 

An tep 
~lardin 

l\"ar ::; 
Tcnuzou 

" 
• 
" 
" 

88 
~Hl 

8R !10 

La vl>i!étahn 11 Pst;, piastres 30. Paul ouvrit des yeux grands comme 
des sabords. Mon père, d'un doigt le· 
vé lui montrait la porte . Le mépris Citrons 
ds' l'argent 6tait une sottise que le8 
gens de la villo ordonnés et ~ages "ne 
pouvaient pardonnei: à ce.t 1mbéc1le. 
Da fait, to:>te la famille IUJ tourna Io 
dos el j'évitai, comme elle, cet étran­
ge voisin.J'appris cependant quolques 
mois plus tard que, tous . les diman­
ches, Je jour du kugloff., 11 allait au 
cimetière porter des violettes à la 
mauvaise parente que lm seul . pleu­
rait. Et, durant toute sa . vie. il n'y 
manqua point. C'étnil, dêetdément. un 
orginal. 

- Heu !. ... Un fiancé, ce serait déjà 
quelque chose. 
La jeunefille s'ari·èta et quittant le bras 
auquel elle se cramponnait, elle s'ex­
clama : 

- Un fiancé ! Rien que ça ! Mais 
où voudriez-vous que j'en déniche un ... 
Comme ça ! ... Tou~ de sl!ile '/ , 

Les citrons 11~ 'fr,thlns vP11dU"" p .. r 
caisse do 501 pièe08 marquent un i<' ­
ger recnl sui· \, s pri x anttiri eur". 

On les vellll a~tu " \l emont entrA Lt11s 
6.80 et 7 .50. 

Œufs 
La caisse de 1410 un i té~ (iri) He 

maintient à cln• prix él PV ~ o. Ln marché 
enregistre une fixation de prix dans 
les environs tl e Ltqs !l0-31. 

H. H. 

ThÉâtrE dB la VillB 
SBction dFamatiquB 

Ce soir à 20 h. 30 

Turandot 

Obl. Empr. intérieur r. t~'o 1938 ' Et· g1/' 

gani) "'" _" ... -- ... -·- -- - - 31"' 
Obi. Bons du Trésor 5 % 1932 . - 7'.l-' 
Obi. Bons du Tr~sor 2 % 1932 ex"c. 

Obi. Dette Tur.1ue 7 'h o'0 1933 1ê 11.f. 

tranche ... ·"· 
Obi. Dette Turf'\UP 7 'h o , 1933 2• 11.I 

tranche ______ -· __ . 
Obi. Dette Tuque 7 '.'i •'o 1033 3• 1,.1 

tranche _ 

Obl. ChPrnin de• fer <l'.\untntie 1 

Obl. Chcn1in dl' 
J.1"jl 

Ier d'Analolie Il ~ 
jO 

•• ·-· .. - ex. o. lll "" 
Obi. Chemin de F er Sh·1R-Erzurutll 101 ,.. 

7 ~'o 193-t -·· •. ·- ·- •• -· : - -- !!-~ f5 
Bons t\ •pré:;cntatifs Anatoho c.c. 

Obl. Quais, <looks et Entrepê1t• d'IS 11 fi 
tanbul 1 % ... ... ___ ., 

Obi. Crédit Fo,1cior Ei:yptien 3 1~ liJ>J' 

1903 "'" - · ... 
Obi. Crédit Foncier Egyptien S 

010 gJ·" 

1911 -- -- ·-- -- -- -·- ··" !G·!l 
A.et. Banque Ce:itrah• . 10 

nanque d'Afrnire "- ~ · ; 251 
Act Chemin de Fer <!'Anatolio 60 °0 I· 
Aot. Tabacs Turcs en (en liquidatio11) 11.; 
Act. Sté. d 1Assurnnces Gl.d'l~ta1nbul 
Aot Eaux tl'h~mbul (en liquidatio•I 
Act. Tram,vays 1l'Istnnbul ........ ··· 
J\ct. Bras. Réunies Bomonti·Nectar .. -
Act. Ciments Arslan-Eski-l{issar­
Act. Minoterie "Union" ..• _ _ 
Act. Téléphones d 'I•tanbul .. 
Act. :\linoterie ù'Orient ·-- •.. 

Londres 
New-York 
Paris 
l\Iilan 
Bruxelles 
Athèneo 
Genèvo 
Sofia 
Amsterdnm 
Prague 
\'ienne 
loladrid 
Berlin 
Varsovie 
Budapest 
Bucaresl 
Belgrade 
Yokoha1na 
Stockholm 
Moscou 

Or 
Mccidiye 
Bank-note 

CHEQUES 

Ouverture 

62u.so 
o. 79.~5"- o.SO· 

23.52.25 
lli.lR.25 
4. 70.85 
-.-

3.46.40 

l.43.67 

13.76 .-
1.JS.48 

- .-

26'J 

--- -----
Bourse de Londres ~ 

9l" 1 
Lire 
Fr. F. 
Doll • 

. . . . ,;1·h 
;.!111· 

CUiture de Paris 
Dette •rur1t110 Tr.1nchc 1 

Banqun Ottoatane ... 
Rente Française 3 010 

r.- --~· 
' T~RIF D'ABONl'lE'Y'lg;rl 

1 Tn r qme . 1 Etrange': 

1 
Ll1~s I 

1 an i 3.50 l "" 

1 
6 mois 7.- ü mo•s 
:l mois 1. -

\:-~-~~~~-~--

Les :M:uséB­
-" " . }11P'' 

Musees des Anlibui/és, Tch111Il1 

Musée de l'Ancien OriC111 ,.0 
/11~ f 

ouverts tous les jours, sauf 1 ~ f3 i 
de xo à 17 h. Les vendredis ,Je_, 1,o~ 
heure~. Prix d'en\r.\e : IO Pt• 

chaque soctioo 
-- // 

Fille 
d e Prince Il y eut entre eux un nouveau si­

lence pendant lequel chacun retour­
nait en soi-même le problènrn. Puis, 
Le Gurnm interrogea : 

- Voyons,Gyss1e,n~ dites P.as den­
fantillage. Vou• savez. très b1e1> que 
je vous aime et que Je ne demande 
qu'à ... 

- Vous ~ Patatras ! Voilà que vous 
recommencez à divaguer ! Vous plai­
santez avec dos choses sérieuses sans 
vous en rendre compte ! 

LégBndB BD 5 actBS 
D<' Carlo Gozzi 

Versio11 turque do Sait .\li 

,'fusee du palais de TvPk•1PP 
el le 7 résor 1 

ouver~ tous leg jout'd de 13 ~ ;. i"' 
sauf les mercredis et saroP • 6c ' 
d'entrée : 50 Pt~. pour cha•1 '1·J 

------~=Il Par DU.X du VEUZIT Il===' 
Mais pour vous conserver à moi 

tout seul ... pour empêcher qu'un autre 
ne vous prenne ... Oh ! malédiction ! je 
ne suis pas sllr, vraiment, que je ne 
serais p81i capable d'un crime ! 

- Ah ! l'honneur !... Je le pen1ais 
bien! ... Tous pareils !... C'est abomi-
nable ! ... Alex, je fous méprise pro-
fondément d'être un homme ! 

Mais, en disant ces mota,elle se sus­
pendait à son bras et, tout en mar­
chant, elle inclinait sa tête vers lui, si 
bien que sa joue venait s'appuyer 
avec ,confiance prèa d11 l'épaule de 
l'officier. 

Ils firent ainsi une cen taiue de mè­
tres en silence. 

Alex n'osait dire un mot, de crainte 
de troubler le rapprochement exquis 
qui faisait palpiter tout •on être, el 

i:yMie, enfoncée dans des réflexion.a 
plus ou moins moroHs,ne se rendait 
même pas compte de l'émoi délicieux 
qu'elle ressentait si singulièrement 
auprès de sou affectueux compagnon. 

- J'ai bien vu, tout à l'heure, Ra­
phël Russin excuser mou père, ob· 
sena-t-elle tout à coup, à mi-voix. Il 
111'expliquait lei raison• qui l'avaient 
fait agir ... L'influence de sa nationa­
lité, de son éducation... Mon père 
était d'une mentalité tout à fait diffé­
rente de la nôtre ... Russin di1ait aussi 
que son condisciple était loyal... Et, 
même, il ne paraissait pas tout mé­
priser celui-ci. 

- Pour jug11r uu autre, petite Gys­
aie. il faut essayer de se mettre à sa 
place, en connatilsant ses vraies rai­
sons d'agir. Votre père a pu, trè1 bien, 

-Et maintenant, Gyss1e. que comp­
tez-vous faire 1 

- Eh bien ... contmuer mes recher­
ches ... C'est évident. 

- Vous ne pensez pas qu'avant de 
les poursuivre, il serait préférable de 
vous _adjoindre uo compagnon qui 
amortirait los mauvais coups, Gi ja­
mais vous deviez être davantage dé­
çue ~ 

- Pburquoi le S9rais-je plus enco· 
re 'I Qu'est-ce qu'E•S\-ce que vous vou­
lez qu'il m'arrive encore de pire ? 

- Sait-on jamais ... 
- Non. Je crois avoir touché au-

jourd'hui le fond pénible do l'histoire. 
A présent je suis prôt à tout. 

- Cela n'empêche pas qu'un far­
deau porté à deux est beaucoup 
moins lourd. 

- Et ce compagnon, naturellement, 
vous le voyez sous les traits d'un 
mari '? 

- Pardon ! Je suis très sérieux .... 
- On ne Je dirait paij, mon ami"! 

Votre folie est manifeste et il ~era1t 
bon, je croi~. de vo~s faire so,1gner 
pour que vous menaciez p~~ plus ;long­
temps la tranquillité des 1eunes fill es 
sages ! 

- Oh ! Gyssie, vous devriez bien 
cesser ce jou cruel. 

(à suivre) 
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